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de Montréal et l'Hlôtel-Dieu. Les deux parits avoient retenu p.our
arbitres les servies de deux légistes qui ont peut-être été les plus
éminents avocats de leur tempts: Sir. L. IL tafonitaine et3f. Tous-
saint Pelletier, et comme les deux amiables compositeurs ne pouvaient
s'entendro, on. eut recours à un notaire : celui que je mé suis per-
mis de mentionner. Ce fait prouve qjue si le notaire en général ne
cherche pas la gloire, du moins, il n'en sait pas moins conquérir l'es-
time géuérale attachée à 1lhomme de devoir.

31. le sénateur Dandurand répondit à la santé des pouvoirs légis-
latifs. Depuis qu'il est dans l'arène fédérale, il a constaté que des
horizons nouveaux sont ouverts aux hommes politiques et quMi1 n'y
a pas seulement les questions provinciales auxquelles ceux-ci doivent
s'intéresser. Il incombe aux représentas des différentes provinces
de nouer les meilleurcu relations possibles, en vue de faire disparaître
les animosités qui peuvent surgir par suite de divergence d'opinion
et de croyances.

M. Edmond Dcsaulniers, I.P., a répondu à la santé du cercle des
notaires, Il a été trè-s heureux dans l'évocation de ses souvenirs d'ê-
tudes, et a insisté sur la néCessité qu'il y aL pour lesa membres de la,
profession de se groupe-r et de Ee comprendre. C'est cotte idée qui
a fait germer le cercle des notaires.

M. Fortunat Bourbonnière a été l'orateur suivant. Il a proposé
la santé de lai presse, et bien qu'étant l'un des membres lesi plus jeu.-
nos de la profession, il a prononcé un discoutr8 des mieux inûris.

Entre les discours, lo notaire Girouard, des Doux -Monta gnes, a,
chianté un refrain très populaire, intitulé ; Les deux notaires." 31.
W.-J. Prouix, N.- P., dont la voix synipatllique a été mainte fois
admirée, à Montréal, a entonné, aux applaudissements de lai salle, le
chant patriotique IlO Canada, mon pays, mes amours." 312U. les
notaires Checvigny, de Joliette, N. lelau, de 3%14ottréal, et -. C-
A. ]3issonnette, de Stý.-ieri, ont ensuite égayé l'aseista-nce par des
bonnes vieilles chansons populaires.

Le 23janv-icr dernier, 'Mlle Léonie Guay, rillc ainéc (le M. le notaire Gu-ly,
maire de Ville-M2ýarie, comtié tic P'ontiac, prenait l'habbt religieux au imonasLtèrc (les
Erindiscincs à Qtnébcc, ct recevait cn religion le nomn tie Mère Marie de la Visita-
tion.


